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¥AthlŽtisme

Un centenaire r • ve de cour ir  avec Bolt

Un guilleret Japonais plus que centenaire est entrŽ mer!
credi au pas de course dans le livre Guinness : il a Žtabli le
record du monde du 100 m• tres des plus de 105 ans,
adressant dans la foulŽe un clin d'oeil ˆ  Usain Bolt, aux
c™tŽs duquel il r• ve de courir un jour. Hidekichi Miyazaki,
surnommŽ "Golden Bolt", en rŽfŽrence ̂  l'homme le plus
rapide de la plan• te, a parcouru la distance en 42 sec 22,
ˆ  Kyoto. InterrogŽ sur les derni• res performances de Bolt,
tr iple mŽdaillŽ d'or (100, 200, 4x100 m) aux Mondiaux
d'athlŽtisme le mois dernier  ̂  PŽkin, M. Miyazaki fait une
petite moue taquine : "Mais il n'a pas encore couru contre
moi !". Le petit homme au pied lŽger, qui dŽtient le record
du monde du 100 m des centenaires en 29 sec 83, ne re!
nonce pas ̂  son projet de course contre le gŽant du stade.

¥Aventure

Premi• re tentative de transatlantique sur  un paddle

Un pompier professionnel de 38 ans, Nicolas Jarossay, va
tenter en janvier une traversŽe jamais accomplie de
l'ocŽan Atlantique entre le Cap!Vert et la Martinique
(4.500 km), ̂  bord d'une planche ̂  pagaie (stand up pad!
dle board ! SUP). L'audacieux dŽ"i en autonomie et sans
assistance, sur ce type d'embarcation apparue dans les
annŽes 1960 ˆ  Hawa• et qui compte de plus en plus
d'adeptes le long des plages, n'a jamais ŽtŽ tentŽ en pleine
mer et sur une aussi longue distance. Jarossay, sportif ac!
compli, est un amoureux de la mer.

¥JO!2016

CŽrŽmonies ̂  l 'Žconomie

LES cŽrŽmonies d'ouverture et de cl™ture des jeux Olym!
piques 2016 ˆ  Rio de Janeiro cožteront moins que celles
de Londres en 2012, assurent les organisateurs, qui met!
tront en avant la crŽativitŽ, le rythme et l'Žmotion, chers
au pays du carnaval. Le cožt total des Jeux de Rio ap!
proche des 12 milliards de dollars (10,700 milliards d'eu!
ros), soit un peu moins que Londres!2012 et beaucoup
moins que PŽkin!2008. Pour les cŽrŽmonies d'ouverture
et de cl™ture des jeux Olympiques et paralympiques, le co!
mitŽ local d'organisation est en train de recruter 12.000
volontaires, dont des chanteurs, danseurs et patineurs.

Br• ves

RassemblŽes par JNE

La sprinteuse gabonaise,
Ruddy Zang Milama, qui rŽ-
side aux Etats-Unis, se
trouve ˆ  Libreville pour prŽ-
senter aux autoritŽs spor-
tives gabonaises son projet
de dŽtection de huit
athl• tes gabonais dont
lÕ‰ge varie entre 16 et 20
ans, afin de les inscrire
dans de grands centres
sport-Žtudes aux USA. Elle a
mis ˆ  profit son sŽjour au
pays pour donner son avis,
dans un entretien ˆ  LÕUnion,
sur: les raisons de ses multi-
ples absences lors des dif-
fŽrents meetings ˆ  travers
le monde, la suspension du
Gabon par lÕIAAF, les solu-
tions de sorties de criseÉ
Autant de sujets qu'elle a
abordŽs sans dŽtours.

¥LÕUnion : Ruddy Zang Mi-
lama, apr • s votre sacre
en 2012, lor s des cham-
pionnats dÕAfr ique ˆ
Por to-Novo (BŽnin), avec
un chrono de 11s 03, et
une place en demi-!inale

aux Jeux olympiques ÔÕ
Londres-2012ÕÕ, vous avez
littŽralement disparu des
pistes d'athlŽt isme.
Qu'est-ce que vous • tes
devenue?
-Ruddy Zang Milama : Je
nÕai pas disparu ! CÕest tout
simplement que la presse lo-
cale ne relayait  plus mes
performances. En 2013, jÕai
participŽ ̂  plusieurs compŽ-
tit ions. Il y a eu le meeting
en salle IAAF  de la ville de
Moscou ou jÕai rŽalisŽ un
bon chrono de 7 s 10 au
60m, le meeting IAAF de
Rabat ou jÕai terminŽ 2e
derri• re Kerron Stewart, le
meeting de Dakar ou jÕai
rŽalisŽ un petit chrono de 11
s 38 qui mÕa permis dÕoccu-
per le second rang derri• re
lÕAmŽricaine Lauryn Wil-
liams, lÕIAAF Diamond
League de PŽkin ou je me
suis classŽe 3e. Au cours de
ce meeting, il y avait des
grands noms du sprint fŽmi-
nin tels Barber et autres
JeterÉ

¥Force est tout de m• me
de reconna”tre que  2014
et 2015 ont ŽtŽ quasi-
ment des saisons
blanches pour  vous ?
-Effectivement jÕai tr•s peu
couru en 2014, et ce pour

... Ruddy Zang Milama : ÔÕ Non, je ne suis pas finie ÔÕ
AthlŽtisme/ Entretien avec  la  sp rinteuse...

Entretien rŽalisŽ par
Willy NDONG
Libreville/ Gabon

cause de blessures ˆ  rŽpŽti-
tion. Cette situation a   nŽ-
cessitŽ un repos complet de
plus de trois mois dÕinacti-
vitŽ et sans entra”nement.
NŽanmoins, jÕai eu le mŽrite
dÕ•tre demi-!inaliste lors des
Mondiaux en salle de Sopot
en Pologne.

Certains compatriotes di-
sent que Ruddy Zang Mi-
lama est !inie. 
Pour beaucoup, quand un
athl• te se blesse et met du
temps ˆ  revenir ˆ  son meil-
leur niveau, on dit quÕil est
!ini. Lorsque les rŽsultats ne
suivent pas ou plus, alors
quÕil a encore lÕ‰ge pour
compŽtir, on dit quÕil est !ini.
Souvenez-vous quÕen mars
2014, suite ˆ  une blessure
au pied, Usain  Bolt a ŽtŽ vi-
lipendŽ dans la presse. On
disait m•me quÕil Žtait !ini.
Mais lors des Mondiaux de
2015, il a ŽcrasŽ la concur-
rence sur 100 m devant Jus-
tin Gatlin.  

¥Mais en terme de chrono
et rŽsultats, vous nÕ• tes
tout de m• me pas Gatl in,
encore moins Usain Bolt
?
-Si vous mÕavez bien com-
prise, je parle ici de la vo-
lontŽ manifeste dÕun
compŽtiteur ̂  revenir  ̂  son
meilleur niveau apr•s une
sŽrie de pŽpins. Gatlin est re-
venu ˆ  son meilleur niveau
apr•s plusieurs suspensions,
et Bolt apr•s une blessure.
Tant quÕil y a la vie, il y a de
lÕespoir. CÕest lÕespoir qui
donne un sens ˆ  la vie. CÕest
le message que je veux faire
passer, en rŽalitŽ.  Non, je ne
suis pas !inie.

¥Votre r • ve a toujours ŽtŽ
de descendre sous la
bar re des 11 s au 100 m.
MalgrŽ tout , ce r • ve nÕest
toujour s pas rŽal i tŽ.
Pourquoi nÕabandonnez-
vous pas lÕathlŽtisme ?
-Vous plaisantez, jÕesp•re !

¥Non ! Juste dire quÕil faut
savoir quitter les choses
avant quÕelles ne vous quit-
tent.
-Dans mon plan de carri• re,
jÕai toujours envisagŽ dÕar-
r• ter la compŽtition ˆ  30
ans. JÕai encore deux ou trois
ans devant moi avant dÕar-
r• ter.

¥Pendant votre pŽriode de
gal• re, quÕest-ce qui vous a
motivŽ pour ne  pas mettre

un terme ̂  votre carri• re ?
-LÕespoir que demain sera
meilleur. Mieux, continuer
dÕ• tre un exemple de rŽus-
site pour les jeunes compa-
triotes et la femme
gabonaise.

¥En 2015, vous nÕavez
quasiment pas couru ˆ
cause, entre autres, de la
sanct ion in!l igŽe au
Gabon par  lÕAssociat ion
internat ionale des fŽdŽ-
rat ions dÕathlŽt isme
(IAAF). CÕest dur  nÕest-ce
pas ?
-Y a quelques mois seule-
ment jÕai participŽ ˆ  un
grand meeting ˆ  Greens-
boro, en Caroline du Nord.

Cette compŽtition prŽpare
habituellement les grands
meetings IAAF. JÕai donc tra-
vaillŽ dur pendant plusieurs
mois et jÕai terminŽ en t• te
de ma course avec  11s, 8. Et
au moment de mÕengager
pour les compŽtitions IAAF,
alors que je revenais bien,
quasiment ˆ  mon meilleur
niveau, mon coach mÕin-
forme que le Gabon est sus-
pendu, et que par
consŽquent, il fallait dŽbal-
ler mes effets. Quelques
heures plus tard, je re•ois un
message de Nicole AssŽlŽ,
alors secrŽtaire gŽnŽrale du
minist• re des Sports qui me
donne la m•me information.
Je vous assure que jÕai eu tr•s
mal. Mais en fouillant bien,
je me suis rendue compte
que la suspension du Gabon
arrange certains dirigeants
tapis dans lÕombre. 

¥Qui  sont ces di r igeants
tapis dans lÕombre ?
-Les dirigeants tapis dans
lÕombre et qui tirent les !i-
celles au niveau internatio-
nal se reconnaissent bien. A
qui pro!ite le crime ? Suivez
simplement mon regard... La
disparition de lÕancien secrŽ-
taire gŽnŽral de la FŽdŽra-
tion gabonaise dÕathlŽtisme,
Roger Oyembo, m'a vŽrita-
blement choquŽe. Ce mon-
sieur Žtait comme un p• re.
CÕest lui qui nous inscrivait ̂
lÕinternational, qui nous

conseillait, et sÕoccupait du
suivi de nos dossiers. Sa dis-
parition a ŽtŽ vŽritablement
un choc. 

¥Si r ien nÕest fai t  pour  rŽ-
gler  ce probl• me, en 2016
le Gabon ne par t icipera
pas aux Mondiaux en
salle de Por tland aux USA,
aux championnats
dÕAfr ique, encore moins
aux Jeux olympiques. Que
faut-i l  fai re pour  remŽ-
dier  ̂  cette si tuation ?
-CÕest tout ˆ  fait cela. Il y a
quelques mois, jÕai appris
que le ministre LouembŽ
(ministre des Sports, NDLR),
lÕancienne secrŽtaire gŽnŽ-
rale Nicole AssŽlŽ, les
conseillers Taty et Effong
Nzolo ont entrepris des dŽ-
marches pour rŽgler cette si-
tuation au plus vite. Nous
suivons donc avec attention
l'Žvolution de ce dossier. je
crois savoir aussi qu'une dŽ-
lŽgation de la ConfŽdŽration
africaine d'AthlŽtisme est at-
tendue ˆ  Libreville. Atten-
dons donc. 

¥Avez-vous une piste de
solution ?
SÕil ne sÕagissait que de moi,
jÕallais prŽconiser quÕon re-
fasse les Žlections sous la su-
pervision du minist• re des
Sports, de la ConfŽdŽration
africaine dÕathlŽtisme et de
lÕIAAF. Pour moi cÕest la
seule issue de sortie de crise.

La spinteuse gabonaise lors dÕun meeting.
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